
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Questionnaire envoyé le 30 mai 2022. 
5.076 familles ont répondu au sondage réalisé par Camille. 
Les parents d’enfants de 3 à 18 ans ont été sondés. 
  



 
 

 

 
 

Près de 40% des parents pensent que ce changement de rythme scolaire va être bénéfique 
pour leurs enfants. La plupart d’entre eux pensent cependant que ça ne changera pas grand-
chose. Près d’un parent sur cinq pense que c’est une mauvaise nouvelle. 
 
Parmi les raisons invoquées par les parents qui pensent que cela va être bénéfique pour leurs 
enfants, c’est la régularité du rythme scolaire qui permettra des périodes de repos à intervalles 
réguliers qui revient le plus souvent. Les parents soulignent également que les congés d’été 
semblent parfois trop longs aux enfants. Enfin, pour les parents séparés, le fait d’avoir 
systématiquement deux semaines à chaque congé scolaire permettra à chacun de mieux 
profiter des enfants tout au long de l’année. 

 



 
 

 

 
 
Pour les parents qui pensent que ce ne sera pas bénéfique pour leurs enfants, le frein au 
changement est la raison la plus invoquée par les parents. En effet, 6 sur 10 trouvent que ça 
fonctionnait très bien avec le système en place jusqu’ici. Pour 43% d’entre eux, c’est le fait de 
devoir trouver plus d’occupations pour les enfants qui pose problème. 38% soulignent le non-
alignement des congés avec d’autres enfants et 37% regrettent que les enfants puissent moins 
profiter de l’été à l’avenir. 
 
Parmi les autres raisons mentionnées par les répondants, on retrouve : 

- le fait que les enfants profitent moins de la météo favorable de l’été et/ou doivent faire 
plus d’efforts pour se concentrer par fortes chaleurs 

- la difficulté de mettre en place une nouvelle organisation, que ce soit lié à la structure 
familiale, à l’offre de stages en intérieur ou à la disponibilité des personnes à qui les 
enfants sont confiés 

- l’augmentation du coût des vacances d’été puisque la période pour partir sera plus 
courte et donc la demande plus forte, ce qui entraînera forcément des choix à la baisse 
dans les activités des enfants 

- le fait que deux semaines d’affilée permettent une déconnexion plus grande mais, par 
conséquent, une reprise plus difficile 

 

 



 
 

 
 

 
 
Il semblerait que la principale difficulté de ce changement de rythme scolaire soit plus pour les 
parents que pour les enfants. 
En effet, ils ne sont plus que 18% à penser que cela va être bénéfique pour eux (contre 39% 
qui pensaient que cela allait être bénéfique pour leurs enfants) et 59% d’entre eux disent même 
que c’est une mauvaise nouvelle pour eux. 
 
Parmi les parents qui trouvent que cela va être positif pour eux, les points suivants sont 
évoqués : 

- raccourcir les vacances d’été permettra de diminuer le nombre de semaines de 
stage/garde pour les enfants sur une même période 

- les familles recomposées pourront se partager chaque période de congé puisqu’il y aura 
deux semaines d’affilée 

- les enfants pourront recharger leurs batteries de manière plus régulière et la scolarité 
sera donc plus facile à gérer pour les parents 

 
 

 



 
 

 

 

 
 
Parmi les raisons invoquées par les parents qui pensent que ce nouveau rythme ne sera pas 
bénéfique, le problème de garde arrive en premier quasiment ex aequo avec l’augmentation 
des coûts liée à l’offre de stages plus limitée en intérieur ou aux vacances dont le prix 
augmentera. 
Devoir revoir les gardes alternées (et donc, dans certains cas, passer devant le juge) est un 
problème pour 16% des parents. 
 
Parmi les autres raisons invoquées, nous retrouvons : 

- la difficulté encore plus grande de s’organiser avec ses collègues pour réussir à prendre 
plusieurs semaines d’affilée durant l’été  

- la complexité d’organisation familiale quand les enfants de familles recomposées ne 
sont pas tous scolarisés dans la même région (Flandre ou région germanophone) 

- le fait que les parents devront prendre plus de congés lorsque la météo est moins bonne 
et ne pourront pas faire d’activités extérieures ou profiter du jardin 
 

 
 



 
 

 

 
 
On constate que la majorité des parents disent que deux semaines de congé est la meilleure 
durée pour les enfants. Ils sont en effet 28% à penser qu’une semaine, c’était trop court et 40% 
à penser que 8 semaines, c’était trop long. 
 
 

 

 

 
 
 

25% des parents disent avoir déjà anticipé ce changement de rythme scolaire. 
 
 
 



 
 

 
 
 

 

 
 

Parmi les parents qui disent avoir anticipé ce changement, plus de 6 parents sur 10 ont déjà 
modifié leurs dates de congé et 1 sur 5 a revu les gardes alternées. 
2% des parents ont changé leur enfant d’école. 
 
Parmi les autres anticipations, on trouve : 

- la recherche de stages pour les nouvelles périodes de congé 
- l’organisation avec les personnes qui gardent habituellement les enfants pendant les 

congés (grands-parents, famille, amis…) 
- l’adaptation du temps de travail/des horaires/ou même un changement d’emploi pour 

avoir plus de flexibilité sur les périodes de congé 

- le fait de devoir faire des économies budgétaires pour assumer le coût de ces 
changements, que ce soit pour passer au tribunal pour la répartition des gardes, pour 
pouvoir prendre des congés sans solde ou pour les coûts liés aux stages

 



 
 

 

 

 
 

67% des familles pensent que cette nouvelle organisation va avoir un impact budgétaire pour 
elles. 
 

 

 

 
Pour 8 familles sur 10, c’est le budget des stages qui va être plus élevé et pour 55% des 
familles, c’est le budget vacances. 4% des familles pensent pouvoir faire des économies sur 
une des deux postes grâce à la nouvelle organisation scolaire. 
 
Certains parents signalent également qu’ils subiront une perte de revenus parce qu’ils 
n’auront pas les mêmes solutions de garde qu’avant. 
De plus, comme mentionné plus tôt dans le questionnaire, certains parents ont dû prévoir des 
frais de justice pour réajuster les gardes ou vont voir leur pension alimentaire diminuer. 



 
 

 

 
 
Pour 16% des familles, le non-alignement des congés entre la Fédération Wallonie-Bruxelles 
et les autres régions pose problème. 
 

 

 
 
Le problème principal est l’impossibilité de partir en vacances avec des proches, voire même 
tous ensemble lorsque les enfants d’une même famille sont scolarisés dans différentes régions. 
Les trêves sportives sont le deuxième souci mentionné. 
Viennent ensuite les raisons liées au bilinguisme (stages dans une autre langue ou disponibilité 
des professeurs néerlandophones). 
Dans les réponses de la catégorie ‘’Autre’’, on retrouve énormément de familles qui sont sur 
plusieurs régions et donc confrontées à des soucis organisationnels mais certains parents 
signalent toutefois que cela accentue encore plus la division de la Belgique. 
Les navetteurs qui utilisent les transports en commun de plusieurs régions craignent avoir plus 
de difficultés pour se rendre sur leur lieu de travail lors de certaines périodes.



 
 

 

 

 

 

 

 


